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Aous eertifons par les présente* que noua 
surveillons les arrangements faits pour les 
tiraoes nuaa.ue.is et invustrie s de la Oompa- 
Unie de lu loterie de t'Jitut de la Louisiane 
que nous pi rons et coutr■ Ions personnelles,ent 
fes tirapes nous-mtmes et que u tout est conduit 
avec honnêteté, franchise et de bonne foi pour 
tous les intéresses : nous autorisons la compa- 
iiuie a se servir de ce certificat avec des fac 
simile de nos surnatures dans ses annonces.

Commissaires.

la Louisiane qui seront présentés à nos comp-

j il. ttfil.l'.WIlY, Prés. Louisiana Nation 
P. I.IÜ II V. Pres. Slate National Bk 
A. BAl.BWl*. Prés. Ne w-Orleans National Bk 
CA ni. KO II M. Prés.. Union National Bank. t

X.
^TTR ACTIONS A£«S O-RECEDEHT y
Cie de la Loterie de I'Ktat delà Lotiisiaiié

Incorporée en iSCS^pour 25 an ; paMa l.égisla-

nvvc un capital du Sl.-i-xi.OOO, auquel un fo ui ' 
de résc* de plus de X.’0.00J a «U pui> é:
‘ '■’l’ar un PJte populaire écrivant, ses privilège . 
<|. «Liront iMiviie de la pr.\»e.Hc constitution de 
l’Etat lu 2 décembre 7\

l»

Lu seule Iota le qui a.: junutis été votée t ap- 
prouvéepar le peuple d'un Etat.

Elle ne retarde ni ne trompe jamais. 
GRANDS TIRAGES SIMPLES ont lien 

mennii-lli-rueni. et les Grands Tirages tri
mestriels régulièrement tous les trois mois 
(Mars Juin, .-eptoinbre et Décembre!.
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Pour autre* information», crivez clairement 
on donnant vo; ve adw-se eomuleio.

Envoyez des .".«aiidat» de l»o«t«. mandats 
d'argeni d Express ou échangé nur New-York, 
îmr lelire ordinaire. Monnaie p iv express (A 

frais) adressée à

■a
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ros gagneront

Kl
’hoi

coinpagni 
plus cons

du const 
on adopta 
verneniei 
dant qufu 
peurs tri 
garantie ■

Kingst 
lait fureu

ïï

billets poriom la signa'une du pi-éiident de cette 
institution dont n. fi .incluse <si reconnue par 
ies plus hautes corns.Lès lors prenez garde aux 
Imitations et aux représentations anonymes.
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DE CAMPBELL
furLE REMEDE SPECIFIQUE POUR 

Lassitude du ..printemps, Dyspepsie, 
perte d’appétit, mauvaise diges

tion, maladies malsaines,
Etc, Etc, Etc.

■rî,

pure, c'en 
naturelle 
sera faite 
bureau d

Rivièr 
l’église fi 
garçons i 
lampe ail 
les candt 
Celui des 
celle-ci <

LE PUR ET VERITABLE

PevmEREO s»mines

L.YE
I99 POUR CENT

New-ü 
sont req' 
Tehicam 
La comp 
truction

Angletvi

Le plu» Pur, le plu# Fort, le Meilleur.

P.ftame ire en inago.cn aucune quantité 
i.oi:r fai e I 'e On. la Ia'sLvc. i>« sinfecter. et 
d in i >cn an tri i ua lie bol le équivaut à 89 
livres de Sa. fioda.

En vont e chez tous les épiciers et pharmaciens. 
E. W. GILLETT - - TORONTO

CARTERS
soutien 

charsfu

beureus, 
tant d’a1

FILES

Les pilules de Carter 5 Foie
GUERISSENT

93 ans, d 
Ion hlan
mort p n 

et l uu d

avsieme.icle neKioiirdist-enienis.NnuseeH,Som 
nolencv;FnHs*>eaprès les repas. Douleurs dans 
le côté. oie. Quoique le plus grand succès ait été

“ LE MAL
New-’ 

sont arr
New/

De tête nerveux ou bilieux, cependant les petites 
Pilule» de Varier pourlc 1-uie soin aussi égale
ment Donnes pour la oon aipnlion. guérissant et 
provenant ceue nidispo-iiion ennuyeuse. Elles 
corriaeni aussi tous desonlres de 1 esionimo. sii- 
muleni le foie et règlent les intestins. Si elle» 
guérissaient seulement le mai

poiulH
dentlel.
jicullèn

VoaDE TETE
r,sr:s“«»
nue leurs bous e euj ne s urre.em pas ia, et ceux 
oui en feront une fois usage irouveron, ces peti-
Lrïïr?,p.~iïîsiïï*iSk'1,^uiiS
le mal do tète

NERVEUX

nicipal,
compos*
Democr
publics!

I
Was i

promou 
de liber

de droit

plusieu
devroni

iou bilieux est le cauchemar de tant d’existeooee 
Que c est dans ce cas surtout que nous vantons 
nos pilules. No» pilules guénaeent tandis que
d f^vei bes”‘Viul*e“de Carter pour Foie le sont 
très peines et très faciles a prendre. Une ou 
deux sont une dose. Elles -ont strciemeni végé
tales et n irritent pas, leur action étant agréable 
, tous ceux qui en foin usage. En fiole de 25cts. 
6 pour 81. En vente par les phamaciens partout.

CARTER MEDECINE C0
HBW-TOKK. &-Ü.

§SS
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; tes detectives dv Montréal c'est-à-dire, d'une ville beaucoup moins parmi ses docteurs ès lett 
riche et beaucoup moins populeuse, n'était- Doircrlu et le marquis 
ce pas faire peser mtr la métropole de l in cien Brun, M. Ciaudio Jannet ; parmi ses

t"p‘5"",e Macdougall, Maedougall 4 Kelcourt

Ajoutons que c’était l’Iieure ou. <-mu par leurs en théologie. Mgr Satolli. piofesseur 
les ruines du passe et les incertitudes de de dogme au séminaire de la Propagande, avocats, i*boc ureurs, ETC.,
l’avenir, notre siècle discutai'avec pss-ioii l'auteur de très profonds et très tideles Ontario et Quebec

ir^ïïTd.'tïSr ïKïï: i ssr?ss,r.. .. ... .. *> «mu ontawoou»»^
zteJSxxiïi&s S;-™ i d^r-i-r “tsxsüMtssæ*r- L,-M-
et ne tarda pas a allumer dans les esprits Ja-on XIII ait pu dire qu'il tenait a l'Uni- 
du Nouveau-Monde l’ardeur de jiolémiquv , versltc I^val comme à la prunelle de ses 
qui dévorait l'ancien. Ici, comme la bas, i yeux.
on se partagea en deux camps. < Depuis quelques années. Da év. ques ca-

L’L'niversité I.aval, fortement attnehée tholiques des Etats Unis travaillent de 
aux traditions doctrinales de l’Eglise et toutes leurs forces a l’etablissement d'une 

grande et riche Université, en 
les besoins de l'immense répu

LA SEMAINE COMMERCIALE

Lee événements commerciaux de la | Une dépêche de Toronto dit que le dé 
semaine mtsaéd ne nont nembreu, ; à | ï'.T.^SîKT'K

part une hausse de §c sur les sucres et de i - (Joiden Giant Company ” ef lui a deman 
le .», les mélasses, il ,,'y.à emsmte, !
une semaine d'activité que dans le com- qU| ont été publiés sur hou compte dans le 
merce dos j..nj..üs ; le, autre, lignes d'»f- "^"ï';rkhls . ,t , d«|„„ „.„it

faires ont été calmes. L année 1837 s est simplement dit que lui. Hayner, avait fait 
panic de lu troupe pendant cinq semaine* 
et qu’il était parti u la suite d une discus

ajoute que M. Harkins 
lettre au Ilernld pour 
l'entrevue publiée dans

plaide la re- 
pour faire ad- 

ts a caution «levant 
i chef, sir A. A. Do-

O’Gara * Remonterminée tranquillement. Pourtant ses 
débuts annonçaient beaucoup ; l’hiver 
dernier a été passable pour le commerce 
de détail ; au printemps, à l'ouverture de 
la navigation, nous avons constaté une 
activité fiévreuse dans toutes les branches 

milieu de

AVOCATS. SOLLICITEURS. 
NOTAIRES, Etc.

BU. H.y. rue Sp.rk., O,,.
œuvre colossale. ckm uk l’hotkl ruhskll

as, il I Martin O’Gara c. R.

■îi
doit envoyer une 
nier la véracité de 
ce journal.

Hier matin, les avocats des 
Nueglé, Fabey et Bureau ont 
quête qu’ils ont presentee 
mettre burs cl ten 
l’honorable juge en

le» arguments suli an i s :
Nous demandons, disent Ils, l'élargisse- 

ment des prisonniers, parce que la preuve 
contre eux n'est pas «l'une nature telle 
quelle fasse naître une grande presomp 

\ tlon de leur culpabilité. M. Saint Jean 
rappela les faits n son point «le vue, et pré
tendit qu'il n’y a pas,contre les accuses,une 
preuve assez claire pour leur refuser le bref 
d'haheuê corpus qu’ils demand 

Il relevc certaines pari ies du témoignage 
du detective Maxwell, afin de démontrer 
que le témoignage «le M. Harvey contn dit 
certains dires du nommé Wilson alias Hay
ner. Il commente ie témoignage de Max 
well, le seul auquel il ai lâche de l'impur 
lance. Maxwell jure que les trois accuses, 
Falivy, N'euglé et Bureau ont avoue avoir 
pris part au vol «lu Grand Tronc ; mais il 
Ile peut rapporter Iciirsexpressions mêmes, 
Maxwell Jure que Wilson lui a dit que Fa
hey l'avait condultn la gare «lu Pacifique 
le soir du vol. 30 octobre, et Harvey con
tredit cela en jurant qu’il a conduit Wilsoi 
a la gare. Les aveux «le Bureau ont été 
obsteniis illégalement : Bureau les a retirés, 
il a dedans qu’ils étaient faux, lorsqu'on 
l'a roufronU- avec ceux qu'il aecusalt faus
sement. Et comment avait on provoque 
ses aveux ! Maxwell et Wilson feignirent 
d'être prisonniers eux aussi.

Le detective Flynn, auquel Bureau avait 
refusé de faire des aveux, lit d abord en 
fermer Maxwell avec Bureau et. en pré
sence de ee dernier, lui fit «les promesses 
en lui demandant de faire des av«-ux. C’est 
alors que Maxwell commença a faire «les 
aveux et qu'il fut amené bois de lu cellule, 
l-’lynn lui substitua Wilson auquel il pro 
mit la liberté et de l’argent pour se rendre 
a Chicago, s il conseillait a faire «les 

Wilson consentit et bientôt B 
quel on avait donné «lu brandy 
tité. demanda a faire désaveux i 

Millions que Wilson. Il 
prétendus aveux, qu'il s 
durer fan 
accusés. .

aux enseignements si sages des docteurs 
romains, ne pouvait, sans mai 
fidélité, méconnaître les conditions i 
les de notre âge, non plus «pie la situation 
particulière «le l’Eglise catholique au Ca
nada. Quelques uns de ses professeurs 
crurent opportun de raupeler une distinc
tion faite, il y a plusieurs siècles, par le 
prince «les théologiens, saint Thomas d’A 
«min, entre la tolérance dogmatique de 
l’erreur, «pii n'est jamais permise, et la to
lerance pratique, que «le gravescircoustan 
ces peuvent autoriser.

Les esprits s'échauffèrent : on ne s'enten
dit point. Force accusations furent suc
cessivement lancées contre l’Université 
Laval, et les partisans d'une seconde uni
versité a Montréal, mettant à profit «es 
griefs, les soumirent à dilié rentes reprises 
uu jugement de Home.

Sept fois en quelques années,on fit aptx ! 
n l'an lot ll«- suprême, et sept fuis l’auguste 
ribunal soutint Quebec contre les prêt eu 

ns et les dénonciations do ses ad versai

muer a celte
sera, nous dit 
Nous le souhait 
est un titre 
Here et que nul
saniaii lui ravir ; c'est «1 avoir été la pre 
mlère Université catholique de ce conti-

UManous. Mais, «-n tout ca 
dont l’Université I-aval 
Ile institution américain!

E. P. Lemon

Givi. McLAURlX, 1, L B.d’affaires, puis tout à coup, au 
l’été, nous avons vu la marchandise sèche 
relâcher Je son activité pendant que les 
épiceries, les ferronneries, les bois, 
voyaient accroître le volume du leurs af
faires. L'automne a été pou favorable 

marchandises sèches, et le chiffre

g AVOCAT. Etc.
Hureau : 1» rue Elgin. Ottawa.rabh-s juges Doherty et Church 

,lenient presents, 
avocat» des prisonniers app« 
i «le leur demande d haüeus

A MICvs.

orient a
corpus HUDGINS, klUi) 4 lUülltRFOIü)

PROVINCE DE QUÉBEC! A vocal*. Mollicilenre, Solaires, etc.
Pour la Cour Suprême, 
les Départements l'ubli

d’affaires des autres branches du com- | Agents le Parlement.
SAINT-NICOLAS—Un nommé Lazare 

Boucher, âgé d'à peu près cinquante ans, 
qui depuis quelques mois avait été interné 
dans la prison du district, pour la fabrica
tion illicite «ie whisky, est -mort 
ment ces jours derniers à la res id 
M. Roberge, de Saint-Nicolas.

merce s’est assez bien maintenu.
-ARGENT A PRETER —En réalité la où il y a eu prospérité 

réelle ça été dims le commerce des f ruina, 
tout semble s’être réuni en 1887

Bureaux: Scottish Ontario Chambers, Ottawa : 
Kempt ville. On a ri o.%ges ;

pour favoriser cette industrie: une tempé
rature défavorable en AiiL'leterro a nui

John Ho UEO. E. Kl DD
C. Rutherford

SH EltlIHOOK E—Dans toute la haute 
ville, dit le Pionnier, il n‘e»t de ce temps- 
ci question que d’une apparition qui au
rait été aperçue près de l’ancien cimetière. 
Ou parle d un lamunie qui porterait l'habit 
de prêtre ! Inutile «le dire qu

1870 cependant, le Saint -Siège, déci
de mettre un terme a des lut li s sans 
renaissantes par le décret nui érigeait 
îlquement l'université Lux al et la 

versité cal holique 
idit u l.i ville de 
•ult«-s de Québec, 

vues de Itome 
oir a eu assu-

J. JP. FISHERpâturages et par conséquent h la fabri
cation des fromages, ce <)ui a porté à nu 
chiffre beaucoup plus fort qu'auparavant 
la demande anglaise et occasionné ici 
hausse très favorable au fabricant qui u

AVOCAT. SOLLICITEUR. Eiv.
Pour la Cour Supr-me. le Parlement ci 

les Départements Publies.
Scottish Ontario Ciia.mhkrs. Ottawa. Ont.

reconnaissait la 
île cette pro 
Montréal les qi 
L Université obtent) 
et travailla de tout 
t er l’exécution.

seule uni
ils n’ac-

ns aucune creance à cette histoire, 
non que nous voulions nier la possibilité 
de pareilles apparitions, mais parce <|ue 
nous estimons qu'il lie faut pas croire trop 
a la légère ces contes de surnaturel, qui 
bien souvent naissent d’une illusion d'op- 
tique, ou de l'imagination fra

11 )«-rii aux

McVeity & Hendersonpu disposer «le sa production pendant 
l’été à une moyenne de 11 Je à 12c la

i peu, a partir de <-ett>- «laie, l’oppo 
il perdit de sa force. Les récentes «te
nions faites par Léon XIII «lans son 

encyclique Iimnortule De.i touchant les 
rapport s «le l'Eglise avec la société, 
bleui avoir définitivement porté la lu 

les esprits et ^eté dans It 
feionde d union et -

'n peut maintenant considérer comme 
principe consacré l’unit»-«le l'enseigne 

meut universitaire en cette province. Ce 
qui n'a pas peu contribué à consolider cette 
i ouvre de pacification, c’est l’élévation de ten-, 
l’illustre et dévoué défenseur de l'Uni ver -'L 
site Laval, Mgr Taschereau, à la dignité «le constance, 
cardinal. Il faut y voir l’aurore d’une ère —Plusieurs citoyens de 
nouvelle. .... . ... ont présenté une superbe canne a pom-

t cries, aujourd Imi. apres tant «1 «-pieu m,.au d’or a M. l abbé Cli trleboi», curé, le 
ves victorieusement subies, rien ne parait jour de Noël, a l'occasion delà première 
manquer a l Université Laval de «-.- qui messe célébrée dans la nouvelle et splen- 
peut en faire une institution vraiment dide église, 
digne de l'Eglise, digne aussi de la science 
qu’elle représente, digne du nom français s 1IN’
quelle porte, digne enfin de la mission n i Unis d« puis a peu près un an. apr«?s y 
tionale qu elle est appelée a remplir. avoir fuit quelques épargnes, il s'était en

C'est par essence une «euvre catholique, foncé seul au cœur de la forêt, faisant de 
glise est son aine et sa vie : elle y tient son terrain un choix judicieux, dans le 

par tout son être. Nous l’avons dit ail canton Wolfe ou paroisse de Saint-Faus 
leurs, un conseil supérieur, composé de tin vers les confins «le laquelle on a decou- 
NN. SS. les évè'|iies -le la province «le vert nue jolie plaine, relativement très 
Québec, y veille aux intérêts de la foi et grande, qui s’étend loin jusque dans le 
des mœurs. Des prêtres zélés, «ies lai- canton tîraudison. Comme une épaisse 
iiues dévoues à la cause eut holique et [ futaie, large «le plusieurs milles la séparé 
d mie probité reconnue, sont charges de ; des établissements les plus rapprochés, les 
renseignement. L'administrai ion et In dis- ■ colons n'usaient encore-ans chemins.en va 
cipliin- sont aux mains du cierge. L Uni- j hir la future paroisse. Il luiluit I exemple 
versité a pour visiteur et chancelier apos : d'un jeune hommecourageiix ; onn’atti-ndit 
tolique l’archevêque «le Quebec, pour pro- ,(IIH longtemps ; ce lut Joseph I.abolie, fils 
lecteur à Home le cardinal préfet de lu 1 de M. Maxime l.iibelle qui le donna. Dans 
Propagamle, pour soutiens plus puissants j iVclaircic que sa eognee ouvrit, .1 se 
encore le Sacré C-eui de Jésus, auquel elle | p,,ra une riche moisson pour l'automne, 
-'est perpétuellement consacrée, et Marie | «.leva, non pas un chantier, tuais une bon- 
Immaeulée. dont elle a choisi la solennile ; ne maison, une grange et diverses antres 
comme fete patronale. Pourrait on coûtes- i bâtisses, fit enfin les préliminaires d’une
1er la valeur de pareilles garant ies f j ferme de premiere classe. Il ne manquait

mime uni vcr»it «-. c'est-a «lire au point J plus que la maîtresse de céans, une épouse 
m- «les sciences, des lettres « I des arts, digne de ce colon énergique, modèle des

. mit u t ion dont nous varions, quoique jeunes gens ; et ou dit que la ceremonie
liée d'hier, permet déjà de concevoir a son nuptiale devait avoir lieu vers le jour de 
sujet les plus brillantes espérances. .Ses 
cours embrassent tout le domaine du pro
gramme unixersitaire.

La plupart du ses professeurs, avant 
d'enseigner, ont puisé la vraie doctrine 
aux centres les plus renommés des scien
ces divines et humaines. Il n’est pas sans 
intérêt «le rappeler qu’à l'api-arition «le 
«le l'Encyclique Æterni Patris. par laquel
le Leon XIII rétahli-sait sur leur antique 
base la philosophie et la théologie, on vit 
cette jeune Université de Québec entrer «le 
suite, pleine de courage, «ians le vaste 
mouvement suscité pur le chef de l’Eglise.
«•t devancer même sur la voie des nobles 
progrès un grand nombre d’inatltutiu 
catlioliques européennes.

Eu effet, depuis neuf ans, conformément 
aux ih-sirs «lu Salnt-Pere. les leçons de 
philosophie doiin<-es à l'Universite proce 
«lent fldolemenl d'après les principes <-t la 
mi-t bode du docteur Angélique saint Tho-

AVOCATd. SOLLICITEURS. Etc. 
Agents pour la Coupareil prix, le fromager a 

produit tant qu'il a pu en dépit d’une sai
son de grande sécheresse et l’on peut 
parle tableau ci-bas, l’importance quo p<»s- 
eêde aujourd'hui lo commerce des froma
ges et la marche «ju’il a suivi depuis quel
ques années ; l’cxponation de co produit, 
du port de Montréal seulement a suivi 
la progession suivante depuis 1879 :

>111L II USE - La première 
> célébrée i». Noël, dans la imu- 

nait la foule a lâtJO 
fut célébrée par M. 

orget. accompagne «le M. T. Sau- 
riol et de M. N. Laxallée. M. Fi-rget est 
un enfant «le la paroisse, dernièrement 
orilonm- à UttavMi, ou ii exercera le minis-

ur dupreme et les Déparle 
nienta Publics.

Scollish Ontario Chambers, Ottawa, Ont
Taylor McVkity.

SAINTE

cœurs une
messe a «-te 
velle « glise.

KITE;
On est ii 

I.a messe Gko. F. Henderson.

STEWART, CHRYSLER 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Suprême et le Parlement.A. Nnntel a donné le sermon de cir-

timbres Union, 14 rue Mrtealfe, Ottawa, Ont.Sainte-ThérèseMB...SHSÏ. “ WM 
8Sv.:: Î5SSS K S
ÎE::::SSS »
1882.. .. 4.288.108 605,752 4,8.53.800
1881.. .. 9.275.023 442.995 3.718,(118
1880.. .. .3.370,004 351.804 3.621.928
187».... 2,059,88» 181,380 2,241,20»

Par contre, l'exportation de nos beur
res a décru pendant la période de 1879 à 
1887, comme suit :

McLkod Stk WA ut F. H.
J. J. Godkkev

Chrysler

ureau au-

W. J. CODEaux mêmes 
lit en effet de 

«mipressa «le dé- 
ix, en presence «les deux autres 
M. Saint Jean conclut en produi 

«xes |iur

H>ADELE — Ile venu «les Etats- Avocal. Nolllellenr. K(c.
Scottish Ontario Chambers. Ottawa, Ont. 

-----ARGENT A PRET!.K------
m:

les prisonniers.
John Fnln-y, Louis Naeglé et J. B. Bu 

reuu jurent qu’ils sont innocents et «pt’ils 
ne font cette demande «i’elargissernent 
qu'afi ii «le recueillir eux-mêmes les preuves 
«l«- leur innocence; uu'ils n’ont lias le 
moindre di-slr «le se soustraire a un procès, 
si les grands jures trouvent fondées les 
accusations portées contre eux : qu'au 
«•ontraire il leur tarde de prouver la fans- 
sete cl la malice «le «-es accusations. Ils 
promettent donc sur leur serment de com 
paraître devant la cour d'Assises au mois 
«le mars prochain et ils offre t 
i uni ie «b- leur compuritiou 
excellents.

Apr«-s M. Saint . 
prend la parole«-ts 
la preuve ne peut, à 
i re les nccus«-s rien t
Cité apres le fuit, jusqu'au moment, du 
moins, où cette preuve sera détruite par la 
«•oiitre-pn-uve de la défense. Or la compli
cité npn-s lu fait, même «isns un cas de fe 
loniu. n’est punissable que du deux années 
de détention, au plus. La gravite, de l'ai- 
«-usât ion u est. donc pas telle qu’on doive 
reluser de remettre les prisonniers en Ii 
lu t te boum caution. M. Globensky cite des 
ailleurs et des précédents.

M. Kerr, avocat du Grand Trône, se lève 
apres M. Globensky, et rappelle tous les 
fails île la cause : les aveux des prisonniers 
uu detective Maxwell.leur présence simul 
tance a la gare Bonaventurc le jour du 
vol. entre itiitjj et trois heures, prouvée 
nnr M. Marcus Alex et M. John Neilson, 
employes du Grand Troue et 
Central ; leur presence simultanée a main 
ies reprises dans la maison «le Philipps et 
tous les autres incidents <iui fortifient la 
preuve «lu corroborât ion.

L'affaire reste eu délibéré devant 
ruble juge en chef, sir A. A. Horion.

vlnrations assurment

Bradley & Snow
AVOCATS. SOLLICITEURS POUR la COUR 

SUPREME, NOTAIRES. Etc.
R. A. Bradley.

Argent à prêter à ü avec privilège do rem
bourser en aucun temps.

” rCanadien Etranger Total

122. M * 8S * ffiS
1885.. .. 563.081 132.953 6(16.031
1881.. .. 980,532 112.8.H 1,099.380
1883. .. 1.100.865 31,753 1,195.618
1882.. .. 949,893 .......... 919,893

E:::: EE IE EU

. A. ’1’. Snow.
,'admlmstn 
tains du cl

Docteur NOUNk CHIRURGIEN DENTISTE
Coin des rues Sussex et Itideau 

OTTAWA

Heures de Bureau : - - De 9

omme ga 
i cautions

Il ne s’en suit pas quo la production du 
cet article ait beaucoup diminué, mais la 
consommation intérieure a augmenté ; 
d’un autre cêté, il faut bien l’avouer, 
nos fabricants de beurres n’ont pas paru 
se soucier beaucoup depuis quel«|ues an
nées do la qualité exigée pour les beurres 
d’exportation, et l’on voit qu’ils n’ont 
pas réussi comme lus fabricants «lo fro
mages.

L’année dernière la récolte dans ht pro
vince d’Ontario a été généridemvnt faible, 
laissant peu du chose 
cultivateurs à «Imposer pour les marchés. 
Dans lu Manitoba, la r.-colto des blés a 
été tri s satisfaisait te ; dans la province de 
Québec, elle a atteint une bonne moyenne, 
les foins exceptés ; ce qui va pormuttro à 
nos cultivateurs do profiter de la hausse 
nc'uolle sur les grains, avenant de bons 
chemins d’hiver, car nous cotons aujour
d’hui : fai- blanc d’hiver canadien 92c, blé 
du printemps 90c, blé roux d’hiver 92c il 
94c, blé du .Manitoba No 1 90c, avoine 
par 32 lbs 38c à 40c, orge par 49 Ibs 70c, 
seigle par 50 lbs 50c, maïs droit payé 75c, 
puis par 00 lbs 80c, sarazin 50c.

Un fait qu’il est fort utile «le noter pour 
l’année 1887 et en pr-vision de la pro
chaine saison, c’est le ton de railleur «pie 
métaux ont pris depuis «juelqucs nuits. 
D’abord, le printemps derniur.les fers par 
l’effet «lu nouveau tarif ont haussé ; tout 
l’été durant le prix en a été maintenu 
élevé et voici que nous apprenons qu’une 
partie des propriétaires do hauts four
neaux dans l’ouest de l'Angleterre ont 
decide de réduire leur production «lu moi
tié afin de mieux maintenir lus prix et 
d’éviter les encombrements de stocks. 11 
y a plus ; l'étain et le cuivre deux métaux 
de nécessité première se trouvent chacun 
sous le contrôle de combinaisons puissan
tes qui tout naturellement les feront 
payer très cher à la consommation ; ainsi 

syndicat a été formé «lovnièrement '• 
Paris pour tenir les prix du cuivre, il se 
compose des Rothschilds, du Comptoir 
d’escompte, de la Bampio de Paris, de 
André, Girod et Cie, et d'un M. Secretnn. 
Ce syndicat entreprendra pendant deux 

la direction de la Société des

Jpan, M. A. Globensky 
i eff orce de «lémonlrurquu 

coup sûr, établir cou 
le plus <|it<- la compli &'t Br J. A. FISSIAULT

m! CHIRURGIEN DENTISTE 
2f> rue Sparks, vis à vis le ltussell

ais, lu 27 novembre dernier, nue idée 
funeste s’empare de lui. lise met en tête 
d’aller faire la pêche sur lu lac Supérieur, 
un dus lacs des environs, persiste dans son 
dessein maigre lus instances «le ses com
pagnons qui s'efforcent de le retenir, en le 
suppliant de ne pas s’exposer sur une 
glace encore trop fragile. Hans les petites 
comme dans les grandes choses, Joseph 
La belle est un homme determine, une fois 
sa resolution prise, il l'exécute. Il quitte 
«lotie lu chantier,—tous travaillaient «Ians 
un ehai ti r à faire les lii.lots,- suivi d'un 
ami qui nu «eut pas h- laisser partir seul. 
Peu apres, celui-ci revient a la hâte, le cri 
d'alarme à la hou.-lie, la figure 
par l’anxieté ; Joseph su noie, au 
Uu s'élance, on se précipite ; il est trop 
taid. Le pauvre jeune homme, celui «pion 
aimait et qu'on admirait, est disparu «le- 
pin . «pu-lqui-s minutes et ne réparait plus ; 
vingt huit pieds d'eau le recouvrent 
les fragments «le la glace, qu’il a brisée 
la longueur d îme demi arpent, attestent 
de l’énergie et du désespoir de ses derniers 
efforts. Son pauvre pore se lamente et 
s'arrache les cheveux.

3-uand on l«- trouva, on s’aperçut que ses 
mains étaient déchirées par les uréts des 
fragments de glace.

Les funérailles de Joseph Lahelle eurent 
lieu le 30 novembre, à Sainte-Adèle, au 
milieu d'un grand concours de per»o,; 
qui l'avaient bien connu et estimé pendant 
sa vie. Otait un jeune homme sobre, 

me. reserve, sérieux et actif; ou ro
tait son bon Jugement ; Il était cité 

comme un module.
Son exemple commençait à p rn-r des 

fruit» dan» le vallon qu'il avait ouvert à la 
colonisation.

Extraction «les denis a l'aide du gaz. 
Heures «le bureau, «lo U A à heure,.

GEORGE COX
LITOURAP11K. GRAVEUR.

(.'LIGUEUR ET MEDAILLEUR 
35 Kl K MErCAI.Fi:.

OTTAWA, Ontario.
presque non aux

CHS. DESJARDINSdu Vermont
décomposée 

secours ! Agent d'Assurano •; et Courtier

Hotel ltussell, No 26 vue N parks
-----OTTAWA------

Représente la CITIZEN, départements du 
l'eu, la Vie e, des Accidents ; aussi agent 

pour plusieurs Coin pagaies Anglaises 
do premiere classe.

Capitaux réunis : - - - *10,000,000

Marchand de Boyaux à incendies et toutes 
espèces de marchandises en caoutchouc, com- 

i lécs reçoivent une attention immédiate.
/î-fFSI. l»e»jRrUfnsdoniieuiii- attention 

toute m|>« Cinle ni* nflatre» d'assurance.

mîi. de calcul» r «l'avance tonfc 
i que comporte une res

tauration aussi importable et aussi pro
fonde. Ce qui est hors de doute, c’est que, 
la philosophie étant le fondement de toutes 
les sciences, ses progrès intéressent au 
plus haut degré le développement général 
de l’esprit humain. Ce qui est vert 
encore, c'est utt'à cette restauration 
etudes scholastiques sont intimement lies 
l’honneur et le triomphe des sciences théo- 
logiques.

Voila pourquoi la faculté 
éhec se rendant en cela aux sage» vo 

es «li- Son Eminence le cardinal Tas 
vu même temps quelle faisait acte 

anev au Peru des croyants, sein 
pressa d'adopter comme texte «le »e» le 
çons dogmatiques cet admirable livre où 
philosophie et théologie marchent d'accord 
la main dans la mai», vers le plus haut 
perfectionnement de la pensée : je veux 
dire la Somme theologique. 

le z«-le éclairé pour la gl 
Laval sait 
es. Nous i 
4’éducatlo

nervation de notre langue ;ï« 
spécialement à son Université, 
pie est redevable de l’evlat <|tie 
françaises, trop longtemps cachées sous 
les nuages sont lires de l’horizon politique, 
commencent à jeter sur l’Amérique du

Qu'est ce que notre littérature, à nous 
Canadiens français f La vieille langue de 
France, transportée ici par nos j^-ies, ra
jeunie sur les lèvres de ce peuple nouveau 
lui parlant «le ce «lu’il adore et de ce «ju’il 
aime, de sa foi, de son histoire.de la pat rie 
qu’il habite, de la patrie toujours chère 
qu’habitaient se» aïeux.

si l'Université Laval se glorifie d'être 
une œuvre catholiqmj, elle s'honore gran
dement »ussr du titre, d'institution fran 
çaise. Le français est la langue qu'on y 
parle, la langue principale qu’on y ensei
gne , c'est la parole française qui retentit 
du haut de ses chaires de droit, de méde
cine, de »cietices naturelles, d'histoire, de 
littérature et d éloquence. Les confère li
ves universitaires que je signalai» au com- 
mouvement «le cette lettre, en s’adressant 
à l’élite de la société canadienne, sont sans 
conlledit l’un des meilleurs élans impri
més jusqu'il a notre littérature nationale.

Plusieurs écrivains de l’Université ont 
publié sur la tliéoltigle, le droit, l'histoire, 
etc. des ouvt ages que la postérité accueil
lera avec reconnaissance.

Je crois faire plaisir aux lcci 
Monde en leur annonçant «lu'tmv

riellv. Intitulée : le Canada fran 
I çui.s et rédigée en grande partie par des 

professeurs de cette même Université La
val. viendra bientôt apporter sa pierre— 
peut être une colonne de marbre—au mo
nument «les lettres canadiennes.

C'est ainsi que l’Institution fondée et 
‘bue. an

serait difficile d 
alu tairas effets

UNIVERSITÉ LAVAL
(Du Monde, de Paris)

CONFERENCES LITTERAIRES KT SCIENTIFI 
yi l.S AV CANADA.—L UNIVERSITÉ LAVAL. 
SES KVREUVK8.—HKH SUCCÈS.

Oit nous écrit de Québec, le 30 novembre :

nul lu des lectures et cou- 
' rupees n

"
LAURfcNTDUHAMEL

de théologie à ETAL D.- MARCHE BY.
Q«lé «‘conoi riiment co plot 

relie d'Ottawa. EEn grot-
ton, pire, saucisses, etc. Comme par le p issé. 
Al. Duhamel se fera un devoir de satisfaire les 
pratique» qui voudront bien l’nonorer do leur 
bienveillant patronage- I 12 87-88

Aux Peintres et an Public m General

meilleure- viandes 
selon détail: mou-

Lu période an» 
ferem-es publiqU 
les loisir.» de 
vient de «ouvrir a Que 

Les festins de Ifilera 
servis a la futile des

«•bureau
d'nbeiss\ihues au trees «i hiver, 

ilieç et a Montreal, 
attire et du science, 
amateurs par ditle 

ne sauraient offrir tous le 
Notre e lusse instruite se 
enee vers les chaires de 

. Lu, en eilèl.se donnent 
semaine, pétulant 

ois, des leçons pu 
es sujets les plus varies, et 
a le bonheur du voir la parole

même
porte de pruf 
F Université Laval, 
it-gulieieiueiit, chaque 
l’espace de plusieurs m 
bltqiies sur le

de ses profess 
toire iutclliget

AU HtmiIlNG«les sciein-es 
l eu-mire aux pro- 
«levons a l’Eglise, 

clergé, la 
elle aussi, 
notre pun
ies lettres

l’Un Tapisseras, Peint ares, H ties, E ci « vrsU «•

a ses maisons : n, a son Je pose les grandes vitres de elute-is 
IPlate Glass!îtvursile

,eurs lion

respect et soutenu 
disseiuents.

C'est que les Canadiens français, à tra
vers les crises do leur vie politique et mai
gre leur contact avec des races d'un gi-tite 
tout autre que celui qu'ils tiennent «1e la 
France, n'ont pa» pas iierdu le goût du 
vrai et du beau ; c'est qu’aussi l’Université 
Laval, par la valeur i-.on moins que par 
l'«-iendue de son enseignement, répond a 
leurs plus nobles besoins et à leurs aspira
tions les plus etc 

Ma derniere le

oree par
nombreux, entourée «le 
e des plus vifs applau- JOS15PM TASSÉ 

Brochure il t 29 pages in-8o 
10 Cts L'EXEMPLAIRE

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD
3>i7, line ilicleiAu. Ottawa

VV. E. BROWN
En vente au Bnrr '.n du CANADA MANUFACTURIER Et- MARCHAND

tire, ou s’«-n 
I quelques IIIO
iution. C

souvient, a

est plus qu'une 
ou diocosaine ; c’est une ins- 

ition provinciale et en quelque sorte 
lunule. Fondée par le séminaire de 

Qih-Ik-c, a la demande des évêques de toute 
lu province, sa naissance et son organisa
tion en faisaient le centre naturel des 
Canadiens-français, le soutien de leu 
le boulevard de leur nationalité, le gage 

saitnt de leur progrès intellectuel et

Ur, il est pénible de le rappeler, cette 
Université si unanimement «iesiree et de 
mandée, jug«-e par tou» si necessaire au 
développement «le l’Eglise et de la société 
canadienne, n’a pas reçu tous les encouru 
genients qu’elle pouvait l«*gitimement 
espérer. Loin de là. d«-s les commence 
menu, elle s'est vue en butte aux attaques 
les plus violentes.

Ces luttes malbeu

i >r. CHAUSSEES EM GROS !
œuvre

naître en
de cette • t A transporté son etablissement nu

No (il. UU K lilDEAUans, sous
métaux, l’acijuisition et la vente du cuivre 
des compagnies minières qui voudront 
adhérer au syndicat.

19 11 87-88 (Porto voisine d«&M. Wall, épicier.'r

PuurgamirlesMaisons Isidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KliNG-141

Noua ne connaissons pas encore le nom 
du syndicat qui tient l’étain, mais le fait 
est positif «ju’il est entre les mains de la 
spéculation Aujourd’hui, sur notre mar
ché, nous cotons l’étain iv 40c la livre en 
lingot, très ferme et à 41c en barre très 
ferme aussi ; le cuivre à 19c en lingot et 
22c en feuille, avec stocks réduits et avec 
perspective de hausse nouvelle.

Pendant la dernière semaine, les den
rées sur les marchés de lu ville ont vu peu 
d’affaires ; et 
sérieuse d’affaires avant la formation 
complète du pont de glace devant notre 

ville.

Nous venons de recevoir un 
assortiment de

OTTAWA

HOTEL INTERNATIONALleurs du
12 et ii RueGaoiiOK

TAPIS de BRUXELLESirtmesl

lent mono: Bvef ieak, u ne ie «le mouton, 
huître» en tou o ires, ' on -h«. i <: iront la sai
son. a ordre et s jus lo plus court avis.

On trouve «x>:is(nnmieni a la buve-te !«- ro 
choix de vins, liqueurs et cigares imp-.- 

. On sollicite une visite.

cathoii-ieuses entre
ques, luttes qui peuvent surprend 
premier abord, n'éloniient plus du nu 
qu'on jette les yeux sur la marche li

ornent TALtiSSERD-JSqu on jette les yeux sur n 
que des choses humaines.

l^s œuvres de l'homme ressemblent aux 
«euvres de la nature : il leur faut subir 
l'iniDvvieuse loi uui veut qu'en general rien

j et progrès- 
m- l'histoire

e «le Que.... 
grands sacrifices, pour don 

populations catholiques l’ensei- 
nipérieur dont elles ont besoin, 
vec courage et suc

Planant au-« 
elle n’a en vu* 

la religion et

5. directementsoutenue par le semi 
prix des plus grands » 
nvra nos 
gnementsi 
poursuit a 
tique niisHK 
partis politiques, e 
p us grand b.eu de
HOC h té.

Des élèves lui viennent de toutes les 
parties du pays et jusque des Etats Unis. 
Quatre grands séminaires et quinze collé 
ge» affilies participent aux Idenfaita de 
son intluence. Qui pourrait dire ce que, 
dt puis trente-cinq ans, elle a déjà fourni 
de prêtres aussi savants que séle», de mé
decins. de légistes, de citoyens honnêtes, 
d’hommes d'Etat éclairés f 

En ouvrant l’annuaire dans lequel, cha 
que année, elle rend compte de ses travaux 
et où se trouvent mentionn<*s les graih e 
académiques conférée par elle, ob «-.»t sur 
unis de rencontrer les noms les plus illus
tres du monde littéraire et scientifique. 
Cest ainsi qu’elle compte avec orgue .1

n’indique une reprise Yoypt 'es avant (Va ch et er 
ailleurs.

«ouvres de la natu 
l’impérieuse loi qui 1 
ici-lws n’atteigne son uerteetionuvmvi 

ie évolution lente 
à cette loi Comme I 

des grandes 
eée», de voir bicutô 

pas des difficultés de 
ts ou moins grandes, 
ibreuses, qui sont leur 

ontaer

N ('TOT. 
Bropricin're.qu I!) 11 37-fS

tait.
Soumi

ces »a patrio- 
lU-dvssus des

ri:
MAISON SAINT-ME

HARRIo i üAM.'BELLNos marchés commencent t't être un 
peu mieux pourvus en fourrages, et nous ) m Uh'leurs 

• cotons cotte semaine assez ferme le mil, ! aortes, plu 
choix, $10 le 100 bottes ; le foin infé- ! surmon
rieur $7. Le foin pressé est stable pour gloire, 
le moment i. $12 la tonne pour le No. 1, j ...E.Y/'Ïl?.TJT 
$11 pour le No. 2 et #10 j>our le No. 3. ; l'rovidence divine n’a pas voulu I y sous

Le inarch ■ inomStaire parait devoir être tr^';me elntacle 4 aee auc.c*

plus facile, tuais les escomptes tiennent signalons cette profonde et instinctive 
rdguWr. h f « 8 pour cent.

La perspective gén- raie pour la pro- vt Monuval. ainsi que l'incontestable ' 
ehain» ~Uo„ ..« celle d. la i2&’‘%EJZ à

excepté peut-être pour les graius, Montréal le joug uuiversltaire de Quebec,

102 et 104 rcb Rideau
udes, plu*

• éprouvé 
vir a leur RIT K O’CONNERses, qui ho 

itaut elles (■
Vins. Liqueurs, Kan-Jo-Vie et Cigars impor

tés do u rentier choix.
Jugez par vous-mèmo en venant nous faire

L. N. LOYER
Nouveau messin de Vins, Liqueurs ei Epiceries

nies Sussex et ClarenctN

-i con -t tmment a ->o-i magi n 
t u! t o qui cvii-i liait la i«guvd «ipiveries .anssi-s 
moindres détail». Il espere par sa p ompto at
tention et îi cc-irtil de envois le public, mériter 
eue large part uu pu Louage. 21 H Si-la

HENRY Hf WATTERSNo 185, rein des

CHIMISTE ET PHARMACIEN
Coiti ufe -ues Sparte tl Bun\.

FERRGNNERiES
L' «i e des i lus aocieai e mai ons 

loi «ie iu x ali. o de «Muawa e, ne- 
lieu» so i» i«-r pjMirt îles bas pri 
lité tl.b avi—vS often h en vente.

- ommerc.u- 
» mieux quali- 
x et de U qua-

McDougall & Cuznt;r
Enseigne i"«c !.i gro-? e Tarrièit

-----MAGASINS :------

Rue Sussex einievuke, Chaudière
23 ii >:-nh

BALANCES !
Aux Manulàvturiers, t oinpaguie» et

boni me» il’uiiairehi 
Nous venons «i‘agrandir notre éiabliseeun 

et i.ous y avons fui: aiouier du nouvelles ma- 
eliines. urtn ne facili'er m » iravaux manufao- 
tur ers. de repar «lions et U'aiusiement de tou
te I -s -ovics d la . jus en us 

Voici le -i tiff*at de C. T. I aœ et Cie :
Non - avons trouvé cxeellent le travail de 

reparations et n aju»tenieni «le nos b-il-.nces et 
P-mis. cl non» o ,,« si. on 
Votre «-Labl.u-o.iiuni au 
gone, al."

o.» Du » a reeuinnian.ier 
x homme» «t al.««ires un

PRITCHARD & ANDREWS
r ranuf.ietui lei s «le B dances

175-RUE SPARKS-175

New England Paper Ca
BUREAU ET ENTREPOT:

21 ET 23 RUE DE BRESOLLES
MONTREAL

Demandez nos Echantillons

COMPAGNIE D’ASSURANCE
CONTRE L* FEU ET SUR LA VIE

•North tiritlHh bii<1 Mercantile*’
Fondée en 1809.

RKSSOVHCKS DK LA COMPAGNIE:
Capital autorise................................ £3.0 J 1,000 Stg

do souscrit................................ 2.510.000 "
do payé ...................................... 625,000 “
ads ei réserves du feu, uu 31
décembre 1883............... ... 1.593.233 “

nds «!«•» annuités et de la vie... 3,811.191
Revenu • ' Branche du feu .......... 1,180,865 “itevenu . ( yram.|,es des annuités 

et de la vie...
LK8 PRINCIPALES 

CANADA
DANS TOUTES 

VILLES DC 
Bureau principal pour le Canada: So 

Shiiii » i -vHVier, Jl«»nlr*-nl.
Thomas Davidson. > P. R. Favtkux, 

Directeur arrant. ( Gustave^acte

The Livirpool & London & Globe
COMPAGNIE D'ASSURANCE

$31,000,000ACTIF,

■ Montant placé au Canada. 8900,000

DIRECTEURS AU CANADA

Hon. Henry Stakxks, Président
Tnos. Champ, Ker.. Vice Préside 

Theodore Hart, Kcr. A. Hooper, Ecr. 
Edmond J. Barbeau, Ecr.

ntre le feu pris 
plus modérés.

es aux taux lesAs8urixnct>8 co

G. F. C. SMITCYRILLE LAURIN,
Agent de la cité.

Bureau princioal et succursale au Canada:

H.

16 PLACE-D’ARMES 16
____________MONTREAL

Compagnie Générale Transatlantique

LIGNE FRANÇAISE
ENTRE ET LE

> HAVRENEW-YORK
Les magnifiques vapeurs de cette 1,10 N K 

FAVOR1TI-. pour le continent (cabines pour 
vues de sonnettes électriques), partirent do la

Jetée No 4*2 de la Rivière du Nord
An led do Morton Street.

LA BRETAGNE. DK JnUSSKLIN,
Samedi. 7 Janvier, à MIDI. 

LA NORMANDIE. DR Kkrsabikc
Samedi. Il Janvier, à 6 A. M. 

LA GASCOGNE, «aytkli.i
Si-medl. 21 .Tany., h il hres A. M. 

LA BOURGOGNE. Franqkul
Samedi. 23 Janvier, à 5 hres A. M. 

Prix du Passaoe pour le Havre :
Première cabine ivincompnsi.........Sioo ri ►O

reDOnt.de New-Ÿork an iiavre............ 8-6
do de Now-York a Parla................  82*

Billets aller ei retour à prix réduits,, rai 
pendant une année.

Les voyageurs américains ql! vont sur le conti
nent européen ou qui en reviennent évitent, cl 
prenait i ces steamers lesrisqiieslnul llesde voya
ge par les chemins de fer anglais ei de la traver
sée do la Manche loin en épargnant beaucoup 
d'argeni.d ennuie et de temps.

LOUIS DE HKBIAN. Agent,
8 Bowling Green, foot of Broadway 

: & Ci k. 338 rue Saint Paul. 
Agents pour Moutréa

MONOKNAIS tiOl VIN

u x \djn,uis île la Miillc Kovale
Êfr DOMINION

Sefvii’e «ie fiixrovpool
DÉPARTS

•Vancouver... Mnidi, 3 Janv... Samedi, 7 Jnnv. 
•Santie . Merd . K Jnnv. i-afneili.21 Janv.
•uregon ......... .Mardi,. 1 J mv. sUme«li. 4 . év.
•Vancouver.. Mardi, li Ftiv 8 uni di. 18 i-Vv.

De H il Imote

PR1X*P'- P.1SSACE ’’" BAI TIMOR"- (MT DITM.IPAX 

-i 'i'* î.t c ibXiP.ave • le» m'musCtblno.
suivant 1 s ih'-I'^j

Second o 
Entre poi Au plus h i» p -fie 

Le Vancouver est éclairé à la lumière
' Pour billcis de îinssage ou lo transport dm 
lanrcluiiidises, mimresscr a 1 .ordres a Mcll- 
w rail h. Mr*. it-!,t an It Co. 6 Kt-n winch .St., i Li
verpool, à MM. Fllnn, Mal u ot Montgomery Jt 
. aines Si reel : a üm bec, u M. W . M. Mao 
piiersou ; a tous les bureaux du Grand Tronc

W. D. O'BRIKN, 143 rue Saint Jacques. 
DAVID T’ORRA NCE et Cie,

Exchange Court. Montréal

SERVICE D’HIVER

llansa Steamship Companj
WHITE CROSS- I.INF

DK ANVERS
Sous contrat avec le gouvernement fédéra

Les steamers de.» li.m-s vi-dossim voyageront 
pend tnt l'Mver, a intervalles réguliers, cuire 
Hambnurg, Anvers et Halifax. N. iti.
Jean, N. H.

KMON. d" \nvcrs pour Halifax 
vers le .8 janvi -r.

Le SS. W ANdRAHM. d • Salnl-Jean. 
pour H -mliourg, le 11 janvier.

Connais cment» directs fournis à Hnmbu 
et Anver » pour des point** n l’Kit et à l'Ouest.

Pour avoir de plus amples renseignement 
quant au tarif pourl e transport des voyageur 
ci des iivircbaiulines. s'adresser à

AUGUST BOLTKN. Hambourg. 
GRISAlt & MARSiLY, Anvers,

Agents pour lu Cie Ha 
bTKINMANN & LUDWIG. Anvers, 

Agonis pour la White Cross Lin 
Oui MUNDKKLOH * Cie,

AgeuU généra u au Canada.
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